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LES  AVENTURES  DE  TINTIN 


Le  Crabe 

AUX 

PINCES  D'OR 


CASTERMAN 


Le  Crabe 

AUX  PINCES  D'OR 


Evidemment,  cela  devait  tan 
river  un  jour,  avec  ta  vilaine 
habitude  d  explorer  /es  pou¬ 
belles  f*.  Est-  ce  que  /e  fouil¬ 
le  dans  les  poubelles,  moi  ? 


© 


Garçon,  vouiez-  vous 
ajouter  un  demi  ? 


Je  dirais  mèrr^e  pi  us  :  çue//e 
/oie  de  ie  revoir \  ce  cher  Tint/ ni 


Et  à  part  ça,  guel¬ 
fes  nouvelles  ? . . . 


fa  ira  très  bien  :  on 
vient  de  nous  con¬ 
fier  une  affaire  très 
importante . 


Ah?... 


Je  dirais  même 
pi u s  :  une  affaire 
...  heu . ,  *  une  af¬ 
faire  très  impor¬ 
tante  ... 


Regardez ...  Avez* 
vous  tu  ceci A  . . 


Attention  aux 
fausses  pièces 
de  vingt  francs /" 
...  Oui t  fai i u  cet 
article . 


Eh  bien  !  c'est  nous  qui 
sommes  chargés  de  tirer 
cette  affaire  au  ci  air. 

Ah?.. .Très  bien  !... Et 
...et  on  tes  reconnaît 
facilement ,  ces  faus¬ 
ses  pièces  ? 


Oh  !  vous  sa  vezf  nous 
qui  les  avons  étu¬ 
diées ,  nous  /es  re¬ 
connaissons  natu¬ 
rellement  aupre 
mier  coup  dm  il, 
mais .  - , 


Garçon  f. . 
Combien? 


Cinq  francs  vingt-cinq 
Monsieur . 


Vol  fa  vingt  francs! 
. . .  Mais  sinont  tout 
te  monde  s  y  fais  - 
se  prendre  . 


Je  regrette ,  Monsieur. 


Sapristi  !  je  me  sut  s 
laissé  refiler  une 
fausse  pièce f 

CT7(  J  #  * 


Si  vous  n'avez  rien  de  mieux  a  faire, 
venez  chez  nous.  Mous  vous  montre¬ 
rons  les  documents  que  nous 
avons  ctéfd 
ra  ssemb/es 
pour  rtotre 
ençuè  te . 


Où  as*  tu  mis 
ces  do  eu* 
ment  s ?  t 


Qu'est-  ce 
que  c'est 
que  ça? 


(a?...  fa  nous  a  été  envoyé  par  /a Sû¬ 
reté  .  //  s  agit  d'où/ets  qut  ont  été  trou¬ 
vés  sur  te  corps  d'un  noyé.  Vous  avez  vu  ? 
...  tt  avait  sur  iui  cinq  pièces  de  vinqt 
fra ncs  Joutes  fausses.  Bizarre ,  hein  f. 


...  et  que  ta  boite  dont  Us  été  arraché,  je 
/a/  eue  en  main  un  peu  avant  de  vous 
rencontrer/.,.  Voiia,  c'est  dans  cette 
poubeiieUé  que  je  fai  jetée...  teffe 
dans  façue/fe  fouft/e  ce  chiffonnier. .  ■ 


Tin  tin  ! .  , ,  Ai  as -tu  pas 
honte  ?...  Fou  Hier 
dans  /es  pou  b  e  //es 
comme  un  vu/qai- 
re  chien  de  rue / 


F  fie  n  est  pi  us  ià! . . ,  Et  pour¬ 
tant,  je  suis  certain  que 
c'est  ici  que  je  /'ai  jetée. Une 
boite  de  crabe t  je  mên  sou¬ 
viens  très  bien  .  .  . 


Ouvrez  votre  sac  /. 


Je  dirais 
même  p/us  : 
ëtranqe. . . 


Bizarre  autant 
qu  * étrange .. . 


Des  types  comp/è  te  ment 
timbrés!...  Us  sont  a  fa  re¬ 
cherche  dfune  boite  a 
conserve  vide  !  Cf  ne 
botte  de  crabe  .  . . 


Une  boite  de  crabe  ? 
...  Tiens  $  tiens ?... 


© 


Et  mai  ntenant, 
voyons  ce  mor¬ 
ceau  de  papier 
d'un  peu  p/us 
prés . ,  . 

r 


Oh! Oh! eu rie  un  !  1/  y 
a  une  inscription  au 
crayon  =?'  moitié  effa¬ 
cée  parie  sé/our  dans 
/'eau . .  , 


Encore  en  tra/n  de 
ronger  un  os?...  D  'où 
vient-ii,  ceiui-ia  ?... 


Sapristi  f  J'a/  eu  peur  Et  ce 

n  'est  pue  fa  porte  qu/  s'est  re¬ 
fermée  brusquement  ê  /a 
su /te  d'un  courant  P^\dèir! 


...  se  sera  envoie  lorsque 
Je  suis  entré  ,  fa  première 

fois  f  Pans  mon  Pureau  f  pour 

y prenh.  dre  ma  toupet. 


Tout  s  ex p tique. 
Le  voi/af >  . , 


Voyons  ce  /a,  main - 
tenan  t .  . . 


Est*  ce  que  Je  deviens 
foui. . .  Je  suis  pourtant 
certain  d'avoir  déposé 
ma  loupe  ici t  ii y  a  une 
seconde  /. ,  * 


€  est  un  monsieur  japonais  ou  chinois  gui  avait 
une  /ettre  pour  vous  .Monsieur  Tin  tin .  Mais  com ■ 
//  a// ait  me  /a  reme  ttre  f  U  est  arrivé  une  auto 
arrê  té  e  ,  *  . 


. ,  «  devant  /a  porte .  Trois  hommes  en  sont 
descendus  ont  sauté  sur  ie  monsieur 
chinois  et  Us  /ont  assommé  T . .  Mo/ )  nature  f  - 
/ement ,  /'ai  crié :  "au  secours  *\  mais  un  de 
ces  bandits  m’a  menacée  d'un  revo/ver 
grpnd  comme  ça  f* ..  Puis  i/s  ont  /été  ie  mon¬ 
sieur  japonais  — .  dans  feur  vo/tu* 
teet^^S  i/s  sont  r  partis ,  #(r  avec 
ta  m  /ettre  i**  ]  gui  vous  était 

née . #  * 


Une  botte  a  conserve  + 
un  noyé  -h  tin  g  fausses 
p/êces  +  Haraboucf/an 
+  un  Japonais  t  une  /et¬ 
tre  +  un  &n/è  vement  - 
un  fa*  J\  meux  cas¬ 
se- te  te  m \  ^  chinois . . , 


ékrrLcée.- 

rrupùùn  Trust' 

tPru  -  *  * 


DRRI/VG 

^RRI/VG 

çRRI/Vg 


A  Uo  ?...  Ou/\  .m 
Ab! c'est  vous? 
...  Quei/ejnoi/' 
l/e  //es  ?f , .  Som¬ 
ment  ?,  m  . 


Oui t  on  a  identifié  ie 
noyé  sur  /equef  on  a  - 
va  il  trouve'  ce  mysté  - 
rieux  bout  de  p  a  p/e  r 
et  cinq  fausses  p/êces 
de  vingt  francs.  C'est 
un  nomme  Herbert  ûa- 
westun  mate/ot  du  car 
go  KARA 

f—  —  M 


Le  cargo 
KARABDUD- 
JAN  !  Vous 
dites  bien 
KARABOUD- 
JAN  ?.  . . 


Au  port ,  Mi  fou  ?  „.  Au 
port,  en  vitesse  f  ,  ,  .  J 


Mous  avions  a  borct  du  KA 
RABDüDJAN  pour  l'al/aire 
du  matelot  qui  s'est  noyé. 

/■  '  "  "  "% 

Ah  Pu/ s  -  /e  vous 
accompagner  PJên 
profiterais  pour  vi¬ 
siter  te  navire  . , . 

r" 


Resterez  vous 
longtemps  ë 
ùord  P 


Que  sëst-i/  p  ass  é  P. . 


Ah  f  des 
Eh  bi 
être 


que 


p 

Ytti 


test  un 
mail¬ 
lon  qui 
a  cé~ 
dé.^ 


H  monte  a 
bord  avec 
/es  deux  dé¬ 
tectives  f 


Occ  up  e  -  toi  de 
lui  pendant  que 
je  tes  reçois /.„ 
f! ne  faut  pas 
qu'il  redescen¬ 
de  a  terre  f ... 

- - — — — — \ 

Compris ... 


Bonjour ,  lieutenant ■  Mous  ve¬ 
nons  au  sujet  de  ce  malheu¬ 
reux  matelot ,  . . 


< ainsi ,  ce  matelot  a  va  U  i  haô/- 
tucfe  de  s'enivrer,  la  veille  de  sa 
mort,  vous  /avez  rencontré  en  ville, 
complètement  saouf ,  //est  donc  tom¬ 
bé  a  /'eau  en  vou-  - - — 7 - - . 

/eut  regagner  /a  [  Je  dirais  même 


c  est  c/a/r. 


ptus 


Excusez-  mo/f  lieutenant. „ . 
c'est  pour  vous  dire  que  j'ai 
terminé  mon  travail.  . . 


Ça  va.  Je 
vais  al¬ 
ler  voir \ 


fl  faut  d'ailleurs  que  nous 
partions, nous  aussi t  mon  cher 
lieutenant.  A^ous  vous  avons dé^ 
ja  fait  per 
dre  assez 
de  temps , 


serais  enchan/é 
s/  y'ava/s  pu  vous 
être  uti/ 


te  jeune  homme  qui  était 
monté  a  bord  en  même  temps 
que  vous  m'a  chargé  de  vous 
dire  qu'il  ne  pouvait  plus  vous 
atten 


dre  :  If 
vient  de 
partir ... 


Ah!  Tin  tin! C'est 
vrai ,  nous  /'a  vions 
oublié  .  *  - 


PI 


Attention,  il  y 
a  une  marche , 


Au  re¬ 
voir  ! 

r 


Dites  donc ,  ça 
va  durer  long¬ 
temps  r  cette 
petite  plai¬ 
santerie  ?, 


Aie  fais  pas  l'innocent /.„ 
Tu  sais  ce/a  mieux  que 
nous „ 


v. 


P  o  u  rra  i s  -je  au 
moins  savoir 
pour  quel  motif 
on  me  retient  ici 
a  fond  de  cale  F.,. 


Mi  tou /// Mon  vieux  Mi- 
/ ou /...  Commentes- 
tu  entré  ici  P...  Ce  ne 
peut  être  que  pen¬ 
dant  la  visite  de  ces 
deux  gredins  .  *  * 


Chut!.  .. 
écoute . . . 


TOOOOOT 


Pou  s  voi/a  partis . .  * 
pour  une  destination 
inconnue  *  En  atten  - 
dan  t ,  ii  s'agi t  de  ne 
pas  moisir  ici .  Mi /ou 
va  couper  mes  tiens  et, 
à  fa  première  occe* 

S  ion, nous  à  ruions /a 
p  o  fit  esse  a  ces  for¬ 
bans 


foi /a  un  radio  chif¬ 
fré  que  je  viens  de 
reçevo/r  du  Patron . 
lis 


Et  moi  qui  viens  justement 
d  en  vo ye r  Pe  dro  fui  porter 
un  peu  de  nourriture  ! \  .  * 
Bah! je  vais  prendre  une 
corde ,  un  poids  de  fonte , 
et  arranger  ce/a  î *  -, 


C'est  juste  J  je  m en  vais 
vous  détacher  un  peu , 
mais  faites  attention , 
hein  ! \  - . 


C  est  pi  en  gentil  de 
m* apporter  ça,  mais 
com ment  dois 'je  faire 
pour  manger  ?...  J'ai  /es 
ma  /ns  fiées  derrière 
Ze  dos .  .  . 


Ainsi 4  nous  vo//a\ 
sans  ie  vou/o/r,  sur 
/a  piste  de  trafi¬ 
quants  de  stupé¬ 
fiants.  . . 


Se  u/e  mené,  ce/a  chan¬ 
ge  tout  a  fait  /a  situa ■ 
t/on  /fis  ont  raison: nous 


n'avons  r/en 
qer f .  * . 


Bah! du 
moment 
que  nous 
a vons a 
poire .  * « 


Voyons  un  peu  si  nous 
ne  pourrions  pas  fi/er 
de  te  coté .  *  . 


Nontpas  moyen  d'at¬ 
teindre  le  n  uù/ot 
s u p é rie ur  :  if  e s t 
trop  haut  ,  .  . 


0u/9fe  vous  ai  f*f-  fait  appaier,  i/eute - 
nant,  c'est. . .  c  est  hon*  honteux  !  On  me 
...c'est  honteux  f...On  me  laisse  mourir 
de  soif f  ..Je... je  n  'ai  p  - p  -  pi  us  une  goutte 
de  whisky  ! 


Cest  inadmissib/e ,  en  effet, 
capitaine .  Je  vais  vous  en  ap 
porter  tout  ^  de  suite . 


Toi ,  au  moins .  tu *  tu  -  tu  es 
un  frère,  A  Han  .Tu  es  te  s  eu/ 
qui.,,  ie  s  eu/  que...  qui,.. 

Mais  oui ,  mais  oui,  vous 
savez  bien  que , pour  rien 
Bu  mon  de.  Je  ne  voudrais 
vous  voir  manquer  de 
w  hisMy .  . , 


dzcucà  -e^dé  zx&hbcue, . 


Vo i /à  fa  nuit , 
Je  vais  mettre 
mon  projet  è 
exé cation  , 


Que /gu' un  qu'on  a  embarque 
de  force  sur  ce  maudit  cargo 
et  qui 


Maudit  cargo  f. , .  Je  . , . 
s~  S -sachez  que  j*en  suis 
ie  caplt -é*  taine /, . .  et  que 
je  peux  vous  v  v*\ /ous .  -, 
vous  faire  mettre  aux  fers!. 


Merci ,  je  sors  d'en  prendre , 
J  a  /  déjà  passé  s  uffisa  mm  en  t 
de  temps  dans  vos  taies  pleines 
d'opium  f. 


De . .  *  de  iop  ium  Pli 
y  a  de  i  op  -  p  ■  pium 
dans  /es  ca/esP.Dans 
mes  ca/es^.a  m-m  * 
moi  ?... 


t  ignorez-  vous? 


— v t- — <  De  Z  opium  fü. . .  Mais  co - 
))  co  comment  C'est 

((  affreux  f  * .  .  Je  suis  un 
|f'\\  ho...  un  honnête  hom* 

r?7e,m* m-  moi et  pas 
un . .  p  mais  alors Æ  quia 
...  PC rest  A u a n je p  p - 
premier  iieutenant  f 
qui .  „//...  Zi  m'a  trompé . . , 


£  coûtez  Jf  faut  m'aider.  Et  da  - 
bord,  vous  allez  me  promettre 


voyait  dans  cet  état  F 


M-m-ma  vie/ de 
m  *  m  -  mère?.  -  * 

ir 


Voyons,  vo yons. 
capitaine  A  .* 


ô  ou  -  o  u  h  .  ,  * 

£  Ou*ou-ouh>.. 
Bou-ou-ououh 

. . .  Bou-ouh 


Pour  /'amour  du  cief 
taisez  -  . 


mBou  -  ou -  oi//? . .. 

Maman!.  .  . 
_  Mman  -  an! 

Bou-ouh  ! 


A/-  n  -  non  ...non 
« ..  /e ...  /e  /u/ 
ai  p -P  -promis 
de  ne  pi  us  boi¬ 
re...  et  je  ne  toi 
rai  p  fus  / 


A  qui  avez*  vous 
promis  ce ia  ? .  . 

- rs~ — " 


Au  /-/.jeune  homme  qui .  ,  * 
qui qui , . ,  qui  est  venu  ici , 


uei  jeune  ton 
me?.. j  Allez -  vol 
me  repondre  ?. 


le  p  et  /  ^  <7/^  di  n  / 
* , ,  Il  était  par  ve  - 
nu  a  pénétrer  ici: 
...  Heure  use  ment 
que  /es  cris  de  cet 
ivrogne  Pont  fait 
fuir.  Mais  H  pour¬ 
rait  essayer  de 
revenir  .  .  * 


Jumbo.  tu  vas  rester  ici  et  sur¬ 
veiller  ce  hublot.  Si  quelqu'un 
essaye  de  $y  introduire, tu  t'abats. 

Compris  ?  Voici  t - ; - \ 

une  arme  . . .  B'JLP.  ■ 


H  faut  en  finir . 
Nous  allons  faire 
sauter  la  porte 
de  la  cale  où '  // 
s'est  réfugié! 


L 

—L 

1  1 

J  ai  b ien  sur  i /e/7/ e 
Le  h  ubi  o  t/  lieu  t  e  - 
nant/mais  pas  far 
m  o  ire  sous  ie  Lit/. . . 
Et  test  /a  ou  '//  s'é- 
tait  caché  ! 


Lieutenant,  te  rad/otéiéçra- 
phiste! . .  .  Je  viens  de  ie  trou¬ 
ver  Ligoté  et  bSti/oriné / 


Vüi/é  le  jour.  Nous som 
mes  provisoirement 
sauvés: ie  KÆ  RÂ  SQUÛJAN 
a  disparu  ë  L'horizon. 


Mats  nous  ne  sommes  pas  au  bout  de  nos 
pet  nés.  Nous  devons  être  s  une  soixantai¬ 
ne  de  mi  Lie  s  de  ia  cote  espagno/e .  //s'agit 
donc  de  ménager  nos  forces .  Vous  e  i/ez  dor¬ 
mir  un  peu.  E  ns  ut  te ,  vous  prendrez  Les  av/  - 
f  ons  et  je  me  reposera/  a  mon  tour . 


Mais ,  fy  songe  r  //  y  a 
ici  un  tonnelet  d'eau 
douce, des  biscuits ... 


,  .  .  et 
du  rhum! 


Mais  /  a/  promis  de  ne 
p/us  boire  et  fe  tien  - 
drai  paro/e  ! 


Pardon/.  ..Pardon  !..  ;  Je  su  /s 
un  m/sê ra  h/e  / \ , .  J <3/  bu  /e 
rhum  qui  se  trouvait  dans 
te  coffre  /. . .  Pardon  f . 


Qu'ai -je  fait ,  mon  Dieu? 
Qu'ai-  je  fait  P  t  .  . 


Oui \  vous  nous  avez 
is  dans  de  beaux 


Un  hydra  v/on  ! 

,  »  *  Nous  sommes 
sauvés  !  *  .  . 

j 


fi  porte 
/  indicatif 
du  Maroc  : 
CM. 


Brutes  /- .  . 
C&n&îtfesï 
Lèches  !... 


rh 


A  tlentton! 
//  ve  re¬ 
venir  ! 


Stupide  ma/chance /. ..  Une  seule  bal¬ 
le,  et  U  a  fallu  pu 'elle  coupe  net  /e  table 
Q'allum  âge  !...  Heureusement,  ca  ne  se- 

Vas-y .  Moi ,  je 
/es  sur  veille 


Vo yons,  ils  sont  tous  /es  deux 
du  même  côté .  Je  p/onge;  je 
nage  / é  plus  longtemps  possi¬ 
ble  sous /'eau, vers  /a  gauche: 
/ orsgue  je  réapparais  Je  suis 
hors  de  vue  et  fai  des  chances 
d'arriver  jusqu'à  l'appareil . 


n'a/lez  pas 
re  ça/... 


A  votre  a  /se .  Mais  peut-  être 
retrouverez- vous  votre  tan* 
que  torsQue  vous  serez  en - 
tre  tes  mains  de  ta  pot /ce... 


Les  ligoter  ?  Pourquoi  faire  ?. . . 
il  n  y  a  qu’a  tes  jeter  a  f eau.  tout 
sim  p/e  ment  !  Ont-ils  h  es  i te  a 
nous  mitraiiter ,  ces  bandits? 


Justement,  nous  ne 
sommes  pas  des  Pan¬ 
dits,  nous  i...  A  tiens, 
capita /ne,  f /  go  ter- tes 
et  embarquons . . . 


Et  maintenant,  dites- moi  :  qui  vous  a 
payés  pour  faire  cette  triste  besogne  ? 


Ah! je  comprends  pot 
vous  avez  fait  te  qéné 
Vous  voûtiez  nous  tirer 
tes  vers  du  nez  / 


Mais  nous  ne  di  - 
rons  rien! 


Dites  donc,  vous 
sa  vez  pii oter  un 
avion  ?.  . . 


Mon  Dieu!  mon  Dieu /  c'est  ë pou  van  - 
tapie  i..*  Jamais  nous  n'en  sortirons 
vivants /. .  * 


lious  êtes 
direction 
de  r Espa¬ 
gne  ?. ,  * 


sûr  que  c'est  bien  /a 

Heu  h . , .  ou/\  r  r  reste  a 
savoir  si  nous  y  arrive  - 
rons.  Nous  allons  avoir  un 
fameux  coup  de  tabac! 


Mats  p  -  p  pu/sque  je 
vous  û  -  P  cf /s  que  je 
v  ic -  veux/. 


D  -  d-  dites,  ça  a  f'air  d'etre 
a  m  -  m  -  m  usant  P.  , .  A  fions, 
ia/ssez-  moi  pp-  p  i/o  ter  ê 
mon  t-  t-tc'"* 


"'est  bien  te 
77  omen  t  / * . , 


tt-  v -  vas  -  tu  me  fais- 
ser  p-ppi/ofer,  ou/ 
ou  non  P , .  Une  fols 
-  * .  Deux  fo/s*..  Trois 
fois  _ _ _ 


^  aissez-  moi 
t  ra  n  cj  uii/e  / 


A  /ors  ,  vo/fë  p  - P 


pour  to/ 

té  * 


ente- 


Horr&urL  ,,  /Vous  o/- 
/ons  nous  écrss  er 

<9  U  so /*  .  . 


Un  dromadaire/. . , 

— - - 


mort  de  soif,  natu¬ 
re  //eme  nt  / 


/fous  ne  sommes  pas  en  Es- 
pagne ,  hé/as/. . .  do  us  som  - 
mes  en  p/e/n  Sahara/ .  f . 


fn  plein  Sahara/ . .  * 
Mais  a/ors,  cet  anima/ 
...  ce/  anima/  est  mort 
de  . . ,  mort  de  . .  « 


Eh  bien  f  ..Qu'avez-  uous?... 
Un  e to  ur disse m  ent  ? ,  .. 


JC  L e  pa ys  de  ia  soif/. 
1  le p ays  de  ia  soi// . 


le  pays  de 
/a  soif  ■  * . 


A  fions,  du  courage  / 
Tout  dest  pas  perdu . 


Haï  a/r 
devoir  un 
sérieux 
coup  de 
bambou/ 


te  pays  de  /a 
soif. 


Je  comprends .  Leurs  liens 
étaient  a  mott/é  brûlés  :  U  ne 
/eur  a  pas  été  difficile  de  tes 
briser. 


Le  pays 
de  ïa 
soif. 


L  à  -  bas . . ,  J/s  sont  déjà  loin  !  fn  utile  de 
songer  a  /es  rejoindre 8  ah  / tant  pis... 


A  lions,  en  route ,  capi  - 
laine/ Peut-être  au¬ 
rons-nous  /a  chance 
de  découvrir  un  puits . 


le  pays  de 
ïa  soif  .  *  * 


K  fit 


A  b aire  /. . *  A  boire/ . 


Je  n'en  pufs  f  ^ 

1  Courage, 
nous  ait on$  nous  % 
reposer  un  peu  a 
Comùre  de  cette 


Voiiâ /  reposez.  -  vous  guet’ 
gués  instants  ce/a  vous  fe 
ra  du  bien  .  -  . 


Je m  ( fo  us  /a i vais  tien  dit  : 
dé  tait  un  mira ge .//  n  'y  a 
pas  de/ac 


Je  s  a/  pour* 
ta  n  t  vu  .  ,  • 


Où  suis -je?. .. 
rivé?,  .  .  _ 


Que  m'est-i/  ar- 


Toi yen  a  venir 
avec  moi  chez  te 
Haute  nant . . . 


Mon  Dieu  !  Que / 
à f freux  cau¬ 
chemar! 


Ah!  vous  voiia,  jeune 
homme! Entrez  donc . 
Heureux  de  vous  voir 


Ça  yen  a  /e  jeu¬ 
ne  roumi,  mon 
lieutenant , .  * 


Lieutenant  De /court,  com¬ 
mandant  /e  poste  d' Afghan. 


Enchante  ,  Haute  - 
nant.  Mon  rom  est 
Tin  tin.  Mais  comment 
se  fait-// que . .. 


. . .  que  vous  vous  retrouviez  te/?. .  *  Eh 
bien  'voit a.  Hier t  vers  midi ,  mes  hommes 
ont  aperçu  à  t1 horizon ,  ùt an  loin  vers  te 
suct r  une  cotonne  de  fumée  .J'ai  tmmé  - 
d/arement  pensé  que  ce/a  pouvez  t  être 
un  a  v/o n  et /ai  en  vo yé  une  pe  tro uit/e  qui, 
avant  re/e  vé  vo  s  tra  cesf  vous  a  trouvés 
inanimés  et  vous  a  ram  enes  au  bord/ , 


Ah!  mon  compagnon  est 
donc  sa u  vé  ,  lui  aussi, . . 


Le  voilé  justement!, ..En¬ 
tre  z,  entrez ...  et  toi,  A  ch  * 
med, apporte  trois  verres 
et  ^  /es  a  apéritifs ... 


A /ors,  cette  fumée  X  était  dont 
bien  un  avion? 


C  ê  ta  it  un  a  vion ,  A/ou  s 
avons  atterri  un  peu 
ù  ru  ta  te  me  nt  ,L  fappa  - 
relia  capoté  et  a  pris 
feu  * . . 


Merci,  lieutenant,  je 
ne  prends  jamais  de/- 
cooi , 


Heuh  ...  n .  -  «  non,  merci ,  i/eute  - 
nant ,  je . ...  mot  non  p/us  ,  je  ,  ,  . 
tafcooi  ,/e  n'en  ùo/s  jamais , .. 


T- 


À  h  i  vous  non  p/us  ? 
... B  on,  je  n  insiste 
pas  - 


En  tout  cas ,  !/  eu  tenant,  vous  nous 
avez  sauvé  la  vie.  S  a  ns  vous,  sans 
vo  s  me  h  a  ris  tes ,  nous  mourions  de 

soif.  - : - - - — , 

C  est  pourquoi  vous  avez  tort 
de  ne  pas  prendre  un  verre 
avec  mot  !...  Mais  ne  parions 
pi  us  de  ce/a .  E  Xpi/quez  -  moi 
pi p tôt  ce  que  vous  veniez  fai¬ 
re  dans  ce  pays  perdu . . , 


, . .  et  voict  tes  dernières  informa  - 
(ion s.  la  violente  tempête  qui  a 
fait  rage  toute  fa  journée  d'h/er 
a  causé  /a  perte  de  plusieurs  na  - 
vires.  Le  vapeur  tanganyika  a  cou¬ 
lé  au  large  de  iliqo  :  l  é  gui page  a 
été  sauvé.  Le  cargo  JUPITER  a  été 
jeté  é  la  côte  :  lé  gui  page  a  égale  ~ 
ment  pu  être  sauvé. ûé  plus ,  on  a 
capté  un  5.0, S.  lancé  par  le  cargo .  *  * 


KA  R  A  8OU0UAN , Un  autre é 
vapeur ,  le  B  £  N  A  R  Ê  5,  qui  s'ê  - 
ta  it  im  m  é  di  a  te  ment  po  rtè 
au  secours  du  navire  en 
détresse ,  a  croisé  toute  la 
nuit  dans  tes  parages  du  tien 
nier  point  indiqué  par  le  5.0.5,. 
sans  aperc  e  voir  ni  épa  ves  ni 
naufragés  t  ce  qui  laisse  sup 
poser  que  te  KA- 
RAB0U0JAN  a  pé¬ 
ri  corps  et  4 
ùiens . . 


Bizarre ,  ne  trouvez-  vous  pas  ? 


£n  effet!. ..Le  mraboud- 
J  an  n’est  pas  une  coquille 
de  noix  ,  que  diable  ! ...  Il 
n  'a  pu  couler  si  vite  qu'on 
n'ait  eu  le  temps  de  met 
tre  les  canots  a  la  mer. 
Cêst  incompréhensible/ 


C'est  b/en  ce  que  je  pensa/s  , . .  l/eu  te  - 
nantJya  -t-ii  moyen  de  part/r  au/ou r  - 
dhu/  meme? se  voudrais  atte/ndre  /a 
cote  fe  plus  vite  poss/bte .  Je  vous  ex¬ 
pliquerai  pourquo/ , 


À  u/ourd  hui  m è me  ?. . .  Ou /,  c  es  t 
possible  .Je  vous  donnerai  deux 
qui  des .  Cela  suffira  : depuis  plu ■ 
sieurs  moi  s,  ta  région  est  sure  ... 


âemnùe 
nusbûrv  mcZ' 
t&ru .  .  . 


Un  radio  qui  vient  darri 
verfmon  f/eutenan  t . . . 


Pr 

p  tÇ 

Merci . 

■W  -1 

- vr 

4ùl 


%  S-C 


tS 


i  ur/fiur  r  e  . 


puits  de  Mefheir  est 
Sur  ia  route  que  do/‘ 
vent  suivre  Tint  in  et 
son  compagnon  ! .. 

T 


C'est  fe  moment  de  boire  un  bon 
coup  :  i/s  ne  font  pas  attention  ê  moi. 


Achmed  f  fais  ven/r  imrnecn  a  Ce¬ 
rnent  /es  sous-  officters .£t  d/s-  moi, 
f\ y  songe  :  gu  as  tu  fait  des  boute  fi¬ 
les  qui 


étaient 
/c?  fier  ? 


Moi  y  en  a  pas  sa¬ 
voir  mon  if  eu  te 
fiant  t  moi  y  en  a 
pas  touche  sua 
bouteilles .  ■  - 


Et  ma i n  tenant,  lis  peu- 
j /en  £  v en ir  :  je  les  a  tte nds  1 


S a  pris  ti  !  Il  y  a  / a 
quelqu'un  qui  sem¬ 
ble  m'avoir  pris 
pour  cible  . .  . 


A  ht  mais,.,  je  lai  re  - 
pérél*t  .  Attends, 
mon  v/eux,je  va /S 
te  dire  deux  mots , 
moi  aussi  J 


Pas  trop  mât 
vise  ,  hein ,  mon 
vieux  ?.  ,  * 


Ce  va!  J  at  ou  me  ç/is - 
ser  derrière  eux  sans 
être  aperça .  .  * 


PAN 


D  a  bord  te  je  une 
rûumi  ;  c'es  t  te 
meilleur  tireur ... 


VENGEANCE/ 


VENGEANCE/ 


VENGEANCE/ 


VENGEANCE/ 


Capitaine !. , .  /}/•- 
fêtez,  capitaine  i 
...  Vous  a  de  z  vous 
faire  tuer! .  -  . 


Sauva  çes!  ..Aztèques  t . ,  /?  ^  u if  tes  !  . . 
Marchands  de  tapis!.,,  iconoclastes!* . , 


C'est  vrai  qu'il  y 
a  un  Dieu  pour  les 
ivrognes /...  C'est 
m  ira  de  qu  ' il  n  ‘ait 
pas  encore  été  tou¬ 
ché  . . . 


Mais  alors ...  mais  alors...  cen’est 
pas  mot  qui  /es  ai  mis  en  fuite,  ces 
barbares?. ..C'est le  lieutenant?... 


y 


Eh  bien!  H  était  temps  que  nous  arrivions 
n 'est-  ce  pas.'. . . 


— - - - - S 

fous  tombez  ë 
picj/eutenant. 
Comment  se  fait* 
//  que  vous  soyez 


£  est  tout  simp/e .  fai 
reçu  ce  matin  un  radio 
signa  fan  t  ia  présente 
de  pillards  eux  envi¬ 
rons  de  KefheïrMôus 
a  von  s  immédiatement 
sauté  en  se/ie  . . ,  et 
nous  voüè  ! . . . 


Et  maintenant ,  dès 
que  mes  hommes  se  < 
ront  revenus  avec  tes 
prisonniers t nous  re¬ 
partirons  vers  te  nord, 
tous  ensemble t  afin 
d  éviter  d  autres  in  ci* 
dents  de  ce  genre. . , 


ûiftkèd  J&uÆé 

de  et  & 

cryutôoùne  Jont  ahMdéé 


yioté  -éokfk  cote  ma- 
k&cebùn&  » .  * 


ttous  irons  d  abord  chez  te 
commandant  du  port.  Peut 
être  pourra  -t-it  nous  donner 
des  nouvelles 
c^KÀRABOUDJAW.  Bonne 

ée>. 


fk  P 

i  s 

fa. 

jî  y 

t  ' 

C-j/TV 

1;  $ww 

£t  m  m- maintenant t  ch  ch 
chez  te  co-  commandant 
du  p -p  port  ! :  . .  — - 


A  présent ,  if  s'agit  de  retrouver 
le  cap/  ta i ne.  J'espère  qu' 7/ surs 
eu £ idée  de  se  rendre  directe 
ment  chez  le  commandant  du  port 
et  de  m'y  attendre 


Ce st  c  c  combien.  Cinq 
mou  ss  a  Ht  on  ?  fran  t 


Le  voifà f votre  porte-monnaie 
£t  ne  criezpius  comme  ça/.. ./té¬ 
tait  tombé  de  votre  poche  Mne 
autre  fois r  vous  ferez  attention 
avant  d'ameuter  tout  te  quartier! 


Eh  bien  ! 
çuyah// 
encore  F 


Ôn . . .  on. . ,  c  est  hont-  t 
feux!, ..  On  ma  v-  voté 
monppporteunonnêief 
,,Je  p  p  porte p  p  p/aln 
tel.?.  Au,.. au  votêurL ,. 
Mon  p  -p  porte  -monnaie  ! 


Et  rentrez  chez  vous 
m  a  in  tenant,  hein  A . . 
S  i  vous  causez  en  co 
re  du  scanda  te,  on 
vous  emmène  au 
poste  ■  Compris  ? 

rr - : — - 

Compris , 
am  m- mirait 


Cèstjiï  nous  T  tes  j 
pars  J^deia*]  marine 


Mille  ss- sabords/. ..Cest 
te  K-K-KARABOUDJAN/.,. 
Poti cet.--  Arrêtez-test 
Dnlie.P  *  P o  -  Q-n-nnI/cê  t. . . 


Je  vous  d-d-d/s  que  c'est  te  KARABOüD- BOUD-ÔOUÜ 
jAHrm  me  sabords  !...  Moi. . .  C'est  moi  qui  suis  le 
c- capitaine!.*. 

... cnc 


iose...  te  DJ 
//  faut  les  ar- 
r  rêter  tous  t 


fn  voi¬ 
fà  as¬ 
sez!  Au 
poste! 


Mais  puisque  je  vous  d/s 
que  c'est  le  K-KKAAABGUD 
J  AH!..,  //  est  plein  d  dp  - 
p-pium  ! 


Le  capitaine ! 
...Iî  faut  tout 
de  suite  pré - 
venir  ie  fieu- 
tenant! 


Afto  ?. . .  Oui ,  c'est  mo / 
...  Quoi?.. .Es-tu  fou ? 
... Le  cap  ica  ine  ici  P. . . 
Tu  es  sûr  T. ..  Et  U  a 
reconnu  Ce  bateau? 
... Tonnerre !...  On 
remmenait  au  pos¬ 
te!...  Cest  bien,  far- 
rive... 


8/  z  a  rre ,  //n’est  pas 
encore  arrivé. t/e  fui 
a  vais  pourtant  bien  dit 
que  nous  irions  d abord 
chez  te  commandant 
du  port . .  . 


dfg  âmN&rn&un  madun 


Ai/o?...  tes  services 
du  port, oui...  Ahfcést 
Mo  n  si 8  U  r  Tin  tin  ?...  Le 
capitaine  Haddock? 
, . ,  Mon,  nous  ne  /'avons 
pas  encore  vu ... 


Ce /a  plevient  in¬ 
quiétant  .  it  tu/ 
est  certainement 
arrive  quelque 
chose.  Je  vais  m  a  - 
dresser  a  ta  po/ice . 


Quoique  chose  de 
très  important  ?. . . 
Qu'est-  ce  que  ce  ta 
peut  être? 


POU 


le  capitaine  Haddock ?. . .  Nous  venons  de 
ie  re/a  cher:  fi  y  a  cinq  minutes  è  peine 
qui/  est  parti  .Onia  amené  ici  nier  dans 
la  soirée  .  //  causait  du  scandale  6  ur  ta 
voie  puù/i que  ♦  H  nous  a  dé  cia  ré,  en  par¬ 
tant ,  çu'/i  a  Hait  chez  fe  commandant  du 
port  et  qu’H  avait  quelque  chose  de 
trè s  im portant  a  vous  dire . En  co ura ntw 
vous  te  rejoindrez  vite. 


Une  faut  pourtant  pas 
qu 7/y  m ' échappen t!*-. 


Taxi,  a  ta  ça - 
re  du  Sud  / 


Vite  ,  s  u /Ve  z 
cette  voiture! 


Veuillez  descendre  Jeune  hom¬ 
me  :  j'étais  te  premier  J 


Je  vous  demande 
pardon  ,  Monsieur . 
mais  J'ëta/s  avant 
vous  / 


don  jeune  ami  Je  n  'a/  pas  f'haô/tude 
de  discuter  avec  des  freiu  quets  !  - . . 
Descendez  /  St  p/us  vite  que  ça! .  .  . 

Je  dois  être  dans  un  quart  d'heure 
a  /a  gare  du  , - -v 

S  ud>  Et  moi t  je  dois  a iier 

sans  retard  ê  E in¬ 
stitut  Pasteur , . . 


Qu  et/e  voiture  j  Monsieur  P 


Quef/e  voiture ?.*.  Mais, 
sapristi!  cet/e  qui**. 
Mon  O/eu  !  et/e  a  disparu! 


Une  me  reste  p/us 
qu'a  retrouver  ta 
rue/te  où  j'ai  per¬ 
du  de  vue  te  //eu- 
tenant  du 
KARABO Uü JAN . 


Seute ment . 
pour  ce/a  Jf 
faut  que  je 
sois  vêtu  d’un 
dur  nous  j  sinon 
je  risque  moi- 
même  d'être 
reconnu . 


Ah/  vote/  préc/sement  un 
fr/pier.  . „  mais  . .  .  mais . . . 
/ene  me  trompe  pas .  .  . 


Que  faites-vous 

ici  ? 


Ah!  ces  £  vous  ie 
propriéta/re  de 
cette  boutique  ?.. 


Je  de  st  re  r&  t  s  connaître  te  nom  et  /  a  dresse 
du  fourni sseur  qut  vous  a  vendu  tes  Portes  c/e 
crabe  Que  i^otAS  avez  en  magasin  .  .  , 


Ces  boites  de  crabe?...  C'est  Omar  8  en  Sa* 
fa  a  d f  St  dt\  te  p  tus  gros  négociant  de  8a g  - 
ghar ,  fi  est  riche f  s/df  très  ri  chef.  .Jt  a  un 
p  a  ta  is  ma  g ni fiq  ue ,  de  s  che  va  ux  f  des 
autosf  des  terres  immenses  dans  ie  Sud . 
fi  possède  meme  une  machine  votante  ( 
Sidi,  un  avion ,  comme  disent  /es  rou- 
mis .  * , 


Vouiez  -  vous  m  ' aider  et  me¬ 
ner  au  sujet  de  cet  OmarSen 
Sa  ta  ad  une  enquête  dise  ré 
te?,.,  essayez, entre  autres 
ch  os  es,  de  se  voir  te  n  un?  éro 
d'immatriculation  de  son  a 
vion  particulier.  Mais  faites 
tout  ce/a  discrètement f  très 
dis  crè  te  m  ent , 


Comp  tez  sur  nous,  mon  cher  ami . 
La  discrétion ,  nous  ne  connais¬ 
sons  que  ce/a .  Motus  et  bouche 
cousue,  tet/e  est  daifteurs  no¬ 
tre  de  vise . 


C  est  ce/a ,  dotas  et 
mouche  cousue  :  c'est 
notre  devise  .  -  . 


Et  maintenant f  if  s'aç/t 
de  délivrer  ie  capitaine . 
Allons  d'abord  acheter 
des  vêtements . 


A  i/o  ?  t/e  u  tenant  ?. . .  /ci 
Tom...O  ai,  nous  a  vons  te 
cap/ ta  in  e...  Oui ...  if  a  un 
peu  crié,  mais  tes  quais  é 
ta  ie  n  t  dése  rts  et  ses  c  ris 
n'ont  ameuté  personne 
. . .  oui. .  .  vous  arrivez  ?  . . 
dans  une  heure  ?.. .  0.  K . 


C'est  bien  ici  qv habite  Mon¬ 
sieur  Omar  Ben  Sa  ta  ad?. . . 
Nous  désir ons  tuf  n ar/e r . 


Mon  mai  ire  vient  de  sor  - 
tir  t  sidi.  te  voila  qui  se  n 
va,  fa -b  as,  sur  son  a  ne . ,  * 


Ah  !  c  est 
fui?.  .  . 


P/a  ce  /. . .  P/ace  au  puissant 
Omar  8  en  Sa  ta  ad! . .. 


S  ut  vons  -  ie 


Comméré  ce/a 
a  t-//  pu  m*ar  - 
ri  ver  P.  *  - 


Je  vais  risquer 
/e  Coût  pour  /e 
tout  jet  /e  suivre , 
S/  r o  o  m  int  e  rro  çe, 
e/i  b/ en  !  Je  s  u/s 
venu  demander 
/'aumône/ *  ,  . 


Oh i Oh!. . .  Ce  ta  va  être  p/us 
difficile  que  je  ne  Je  pen  ■ 
s  sis  P  Comment  faire  ë 
présent  ?  Mais  />  songe, 
où  est  Mi/ûu  ? .  *  - 


Apr  /d>  barbe  du 
Proph  ete!...  Ÿo 
Jeur! 


Un  g/got  tout  ent/erf 
...  Sa/e  chien!. Ah! s/ 
jamais  je  te  retrouve! 


W OUAH! 

- -  Û  f  ^ 


Ns  porte  secrète  ni 
tra ppe  :  tes  murs  et 
te  s  o/  ren  et  en  t  par¬ 
tout  un  son  piein.  C'est 
de  ta  sorcet  -  ter/e  . 


£h  bien  ?...  Ois  paru?,  tJf  ne  test 
pourtant  pas  vota  tttiséi. .  < 


Ah, coquin  !  Je  comprends  ! 
Tu  tes  caché  ctans  ce  soupi¬ 
ra  it  pour  y  manger  ton  gigot  f 


Quant  a  moi.Mftotf,  je  fais 
comme  ce  vieux  ü/ogène. 
je  cherche  un  homme!  Tu 
ne  connais  pas  Ûiogêne? 
...  C  était  un  ph/iosophe 
iogeaii  dans  un 
tonneau .  «  * 


£tr  une  porte  a  / autre  bout  /  C'est 
bien  ça,mon  v/eux  Mitou.j/ous  son? ■ 
mes  sur  ta  bonne  piste  .  .  . 


bandits! 


bru  res! 


Hurle  tant  que  tu  le  voudras  : 
personne  ne  r peut  ten^ 
tendre.  M on tre-S^g  tôt  plutôt 
raisonnable  -  AU ons 

une  dernière  r\  _ 

dis -/no/  ou  est  T/n  ■  J  c/nr. , 


Haut  tes  ma/ns/...£t 
que  personne  ne  bouge! 
VousHè...  rendez  la  li¬ 
berté  au  cap/tatne . .. 


bras/.  .*  Dans  mes 
bras/...  Que  je  t'embrasse  ! 


Que  se  passe-t-ff  P 
P  * .  Je?/  fa  tête  qui 
tourne  , .  . 


Je  su/sjS  le  roi 
de  ta  m  ontagne  * 


—  Ifs  sont 


/  vres / 


TraJa  -ia-outi 


tra  -  ta  -ia-i 


Prenez,  gaaarde 
nez  gaaarde  ** 
damejÿ  à/an* an c fie 
regaaaarde  .  .  .j; 


#*//,  /As  ^0/?^  /vres.’fes  va 
peurs  cru  vin  ,  sa  ns  doute, 
, . .  a/ou  s  n  a  vons  p/us  qu  a 
/ es  cuei/tir  /  . .  * 


Tra  -/à/ajÿ 

1>J^ 


At  ou  s  em  me  - 
no  ns  ce/ui- 
cr ,  nous 

suivez?.  .. 


A  Uons /  Fini 
de  rire 
c/?e  cette  àou - 


Ma  boute/ fie ,  5<9  cri  pan  t! .  .. Trahison i 
. . .  Vengeance  /.  .  .  Renégat!,.. 

Hérétique  ! .  _  * 
fs  e/e  t vagis  te /. 

Technocrate! ,  - . 


Si/ fait  ie  mê  - 
chant  J'aurai 
vite  régie 
son  compte... 


A  n  throp op  fth  ê que  ! 
Iconoclaste  /■*. 


ip/âtre  !...  Doryphore  !...  ttoix 
de  coco!.,. Zouave.!, r 
k  Canniôa/e  ,  Vas -y/.. 


SemPtxscozé  ce  à&mfzé, .  * 


Voiià  ie  seigneur  Omar 
ÔenSa/ead  qui  revient 
de  /a  mosquée ... 


Seigneur  t  //  y  a  /a  deux 
tournis  gui  demandent 
ê  te  parier  ,  Ifs  ont  dit 
q u d/s  étaient  chargés 
d'une  petite  enquete , 


Un  de  nos  amis f  un  jeune  hom¬ 
me  nommé  Tin  tin  f  vous  soup¬ 
çonne  de  nous  iivrer  au  tra¬ 
fic  des  stupéfian  ts . 


Qu/  est  cet 
homme  ?... 


Omar  Ben  Sa/aadf.*.  Nous  ve - 
n  io  ns  précis  êment  ae  t  in  te  r  - 
roçerA  et  if  nous  a 
voit  assure  de  sa  com 
p/ête  innocence /_. 


★ 


s> 


Que/ 
p  o/d  s 
/  ourdi 


A  i/o ,  a  i/o J  police  ?. . ,  /c  /£*/- 
pondet  Dupont ,  détecti¬ 
ves  d/  pf  ornes  près  une  Jon¬ 
que  et  péri/ieuse  enquête, 
nous  avons  réussi  a  découvrir 
une  ùande  de  trafiquants 
d  opium , . ,  . .  parfaite  men  t 

...et  feur  chef  est  un  indivi¬ 
du  nommé  BenSa/aad fque 
nous  tenons  a  votre  d/spo 


Qu  est- ce  que 
vous  dites?,** 
Omar  Ben  Saiaad? 
Est -  ce  que  vous 
vous  payez,  ma 
tête?*,  omar  Ben 
Sa  tas  d,  f homme 
le  p  fus  respecté 
de  toute  ta  vi/fe 
de  Bagghêr.  vous 
/'avez  . . . 


.  r .  cap  t  uré ,  o  u/J , . 
?ue  te  cief  nous  tom 
ïe  sur  fa  tête  s/  ce 


Près  jus 
te/ 


JZ  faut  arrêter  cet  homme  !... 
C'est  un  b -ban  dit  un  f-  h  for- 
b  a  n  /.,.//  m 'a  do -do  . . ,  //  n ?  fa 
donné  des 


Ce  ne  sont  pas 
des  coups  de 
bâton  guU't 
vous  faut/ ces t 
un  bon  rouû 


coups  de 
b  a  -b  a  . 
des  coups 
de  bê  ton  . . . 


//aura  fui  par  /autre  issue / 
...  Que  vos  hommes  s'occu ■ 
pent  des  bandits  gui  se  trou 
vent  encore  dans  cette  cave  . 
Nous  a  Z/on  s  essayer  de  rat 
tr&per  /autre  -  .  * 


0/ 7  m'a  vo/é  un  des  canots  auto  * 
m  oùi/e s  don t  /'a  va is  /a  garde  /  Un 
individu  a  sauté  dedans  et  est  par¬ 
ti  a  toute  aifure  /  - 


C  'est  lui  !  Je  ie 


1 


reconnais .  Vite, 
un  autre  canot / 


■ 


Un  fi/ et  de  pêche! 
,  * .  Ça  val  nous  pou 
vans  repartir ,  . . 


M a/é  d/ct/o  n  / 
li  est  de  nou * 
veau  a  mes 
trousses/. .  * 


Zut  /  ...le  moteur  s'est 
ca té /. ..Qu 'est -c e  que 
,  . ,  Mon  Dieu!  où  sont 
/es  ùupondûupont  ?. ,, 


Ze  canot  fait  de  dan¬ 
gereuses  embardées / 
...  Quef/e  terri  Pt  e  tut - 

/  //  y  e/?  «9  4//7 

qui  se  re  - 
lève  /. .  . 


Afaparo/e,  c'est 
Tin  tin/. . ,  //  c? 
meftrisé  son 
adversaire  / 
...  fi  fait  de¬ 
mi  -  tour/. 

//  re  vie  n  ti . . . 


Vite  /  Pas* 
se  z  -  moi 
cette  ion  * 
gu  e  *  ké/  e  / 


Hourra  /  //  rame  ne  le 
lieutenant  /. .  *  £' équt 
page  du  K  A  RA60U  DJA  N 
est  au  grand 
compte  t  l.J 


Du  ta/me ,  brigadier/ \ . ,  Qu'alliez-  vous  faire 
là  /. . ,  C'est  grâce  au  capitaine  HaddocM  gue 
nous  avons  cerné  /€  DJEBEL  AMILA H,qui prêtait 
autre  gue  te  KARA  BO u d ja n  camou fl  é r  et  que 
nous  avons  arrêté  tout  f'éaui  naoe  -  ,  * 


Permettes  mot  de  me  pré  - 
se/iter;  Sun// Kurski ,  de /a 
Sûreté  de  /o  kohamaia pot/ce t 
B  Idée  par  /'ex-  capitaine  du 
KARA&OUDJAN, vient  de  me 
déiivrer  de  /a  ca/e  ou  j'étais 
retenu  prisonnier .  J 'a  vais 
été  en  le  vé  au  moment  où 
/'allais  vous  faire  remettre 
une  lettre  .  *  . 


Oui \  je  voulais  vous  a  ver  tir  des 
dangers  gue  vous  couriez  en  vous 
occupant  de  cette  affaire ,  Moi- 
même,  /'étais  sur  la  piste  de  cet¬ 
te  bande , puissamment  organisée \ 
gui  avait  des  ramifications  Jus  - 
qu'en  Extrême-Orient  Mn  soir  /ai 
rencontré  un  marin,  un  nomme  Her¬ 
bert  Oa-  r - — - - , 


C  est  cela .  il  était  /vre  et  s 'est 
vanté  de  pouvoir  me  procurer 
de  r  opium ♦  Pour  le  prouver ,  Il 
m'a  montré  une  botte  é  conserve , 
vide ,  mais  çuj  disait -il,  avait 
contenu  de  Ja  drogue .  Je  lui 
a/  de  mandé  de  m  apporter ,  le 
ten  de  ma  in,  un  e  ôo/ te  pleine. 
Mais  le  le  n  de  m  a  in ,  H  n  ' est  pas 
venu.  ,  _ _ 

et  moi *  CZ .  Z  JZTZ. 

Ou* ,  on  laura  fa  J  d/s- 
paraftre/ Mais,  dites- 
moi,  on  a  trouvé  sur 
lui  un  bout  d'étiquet¬ 
te  gui  portait,  écrit 
au  crayon,  te 
mot  KARA- 
BQUDJAN. 


En  effet  Je  lui  a  va /s  de- 
ma  ndé  te  nom  de  son  ùa 
teau ,  Comme  H  était  ivre 
et  gu' H  bredouillait  je  lui 
ai  demandé  de  /  écrire. 
Ha  arraché  un  morceau 
de  /  étiquette ,  sur  te  guet 
il  a  écrit  ce  nom,puls  Ha 
m/s  ie  bout  de  papier  dans 
sa  poche  .  *  * 


le/,  Radio  -  Centre  . 
Chers  auditeurs,  veuit- 
/ez  écouter  a  présent 
une  causerie  donnée 
par  Monsieur  Haddock, 
capitaine  au  long  cours, 
sur  ie  su/et  *  . , 


...  et  c'est  grâce  a  notre 
jeune  compatriote  fin- 
tin  gue  /a  bande  du  Crabe 
aux  pinces  d'or,  au  grand 
complet ,  se  trou -  ve  au¬ 
jourd'hui  sous  les 

verrous  ,  f*  1 


. . .  / alcool \  en¬ 
nemi  du  ma¬ 
rin  , 


8 on/ o u r.  Monsieur 
Tin t/n  /. . .  Voici  ie 
courrier  . . .  et  un 
pa  quet .  .  * 


Q  u'  y  aurai  t  -  if 
dans  ce  paquet  ? 


Moi \  je  me  méfie/, ,  * 
Imagine  que  ce  soit 
une  machine  infer - 
na/e  Ces'  bandits 

sont  cape  b /es 

de  tout , ,  . 


Et  main  tenant  t  é  : 
coûtons  /e  cap/ tai - 
ne  .  .  . 


car  te  pire  ennemi 
du  marin  f  ce  n'est  pas 
/a  tempête  qui  fait  ra- 
qe;  ce  n'est  pas  ta  vaque 
êcumante  .  .  . 


. ,  „  qui  s'abat  sur  ie 
pont ,  emportant  tout 
sur  son  passage  ;  ce 
n  * est  pas  ie  re  c/f  per 
fide  caché  a  fieu  r  de  au 
et  qui  dé  entre  ie  fia  ne 
du  navire ;/e  pire  en 
ne  mi  du  marin ,  c  'est 
Ta/coo/J 


Fffh  L  , ,  Que  fie 
ena/eur  dans  ces 
studios/ *  .  . 


GLOU...GlOU  ^SLOiJ. . 

'jg'. 

if  ÛZ/UGG  . 


/ci  Radio  ■  Centre  , 
Mesdames  et  Mes¬ 
sieurs  „  nous  nous 
excusons  d'avoir 
du  interrompre 
cette  émission  . ie 
capitaine  Haddock 
vient  d'être  pris  dun 
maiaise .  . , 


À  i/o,  8a  dio  -  Centre  ? 
Ici  Tin  tin .  Pourriez 
vous  me  donner  des 
nouvei/es  du  capi¬ 
taine  Haddock  F  J'es¬ 
père  çu'if  ne  iui  est 
rien  arrivé  de  gra  - 
Ke.,, 


Mon,  rien  de  grave,  le  capi¬ 
taine  va  de/ë  beaucoup 
m/eux  . . ■  oui ...  non ...  fi 
s'est  trouvé  mai  tout  Jus¬ 
te  apres  avoir  bu  un  ver¬ 
re  d'eau  ,  .  , 
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